
LA REP DES PYRENEES  

BEARN  
10/11/25  

- MEDECINE 

Pourquoi les radiologues libéraux sont en grève ce 

lundi 10 novembre ? 
  

Pour la première fois depuis 120 ans, les radiologues 

libéraux se sont mis en grève ce lundi 10 novembre. 

Archives Nicolas Sabathier 

PAR MAXIME LACAZE, PUBLIE LE 10 NOVEMBRE 2025  

Les radiologues libéraux sont en grève ce 
lundi 10 novembre. Ils protestent notamment 
contre la baisse des tarifs actée dans le projet 
de budget 2026. 

Pour ceux qui avaient rendez-vous, vous avez probablement 
rencontré des difficultés pour passer une radio ce lundi 
10 novembre. Une situation logique puisque les radiologues 
libéraux sont en grève pour contester la baisse des tarifs 
prévue par l’Assurance maladie, dans le cadre du projet de 
budget 2026. Une mesure prise afin de réduire le déficit de la 
Sécurité sociale. 

« En nous empêchant d’investir pour de meilleures analyses, 
des dépistages plus précoces, et des soins innovants, c’est 
votre santé que le gouvernement met en péril, » assure la 
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Fédération nationale des médecins radiologues (FNMR) sur 
ses réseaux sociaux, pour justifier son action. 

Et le message semble bien avoir trouvé de l’écho puisque 
chaque département comporte a minima 60 % de grévistes. 

Que dénoncent les radiologues ? 

Le projet de budget 2026 prévoit une baisse de 15 % sur les 
tarifs, ce qui entraîne pour ces cabinets une baisse du chiffre 
d’affaires. Mais selon eux, il ne s’agit pas d’une question 
d’argent. « Pour les patients, et c’est là le plus grave, ce sera 
l’impossibilité d’accéder à terme, dans quelques mois, à des 
équipements modernes », soulignent les professionnels du 
secteur. La mesure envisagée aspire à moins de changement 
du matériel médical. Or pour les dépistages, les radiologues 
souhaitent bénéficier des outils les plus performants, pour 
établir le plus tôt possible un diagnostic. 

PUBLICITÉ 

Un avis que ne partage pas le directeur de l’Assurance 
maladie, Thomas Fatome, qui estime que le revenu moyen des 
radiologues en libéral dépasse les 200 000 euros par an. 
D’après lui, ce montant doit leur permettre d’encaisser cette 
baisse de tarifs. 

80 % des cabinets fermés en Béarn 

En Béarn en tout cas, 80 % des cabinets de radiologie libéraux 
étaient fermés ce lundi, selon Stéphane Couderc, radiologue et 
membre du groupe Océan Imagerie, qui compte une vingtaine 
de cabinets entre les Pyrénées-Atlantiques et le sud des 



Landes, et notamment à Pau, Orthez, Mourenx, Mauléon, 
Aressy ou Nay. 

“Nous pouvons être réquisitionnés pour les imageries 
d’urgence dans les cliniques, ce qui est mon cas, mais le 
mouvement est bien suivi en Béarn, assurait-il ce lundi. Ce 
qu’il pointe avec ses confrères, c’est cette baisse dans la part 
d’investissement dans du nouveau matériel dans le coût d’une 
imagerie médical. “A terme, cette logique va pénaliser les IRM 
et scanners, et l’innovation, qui permettent des détections 
précoces et la prévention”, estime-t-il. 

Sur le chiffre de 200 000 euros de revenus avancé par le 
directeur de l’Assurance Maladie, le radiologue béarnais le 
conteste : “les revenus déclarés par les radiologues libéraux 
sont transparents car transmis directement à notre caisse de 
retraite par l’intermediaire nos feuilles d’imposition. Ils sont 
de 120 k par an. Ce montant est bien sûr très confortable mais 
il faut savoir que ces revenus sont amputés pendant de 
longues années d’une somme conséquente dédiée à l’achat des 
parts des sociétés d’exercice et sociétés immobilières 
professionnelles”. 
 


